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EXERCICE
Il y a quatre ans, le réseau Cap Douleur 
était créé avec pour ambition de chan-
ger le regard sur la douleur animale. Il 
fédère aujourd’hui 400 cliniques et 
1 400 vétérinaires intéressés par cette 
thématique. La cinquième année qui 
s’amorce s’annonce pleine de projets 
dans l’optique de continuer à faire gran-
dir le réseau et aller toujours plus loin 
dans la prise en charge de la douleur.

Cap Douleur (www.capdouleur.fr), réseau 
co-fondé par nos confrères Thierry Poitte, 
Luca Zilberstein et Charly Pignon, pour 
« fédérer au sein d’un espace communau-
taire et collaboratif tous les vétérinaires inté-
ressés par la prise en charge de la douleur », 
a fêté, le 4 mai, son quatrième anniversaire.
Pour mémoire, Cap Douleur est l’acronyme 
de Change Animal Pain. Cet espace com-
munautaire et social, tourné vers le partage 
d’informations, est ouvert aux praticiens 
généralistes et spécialistes désireux d’actua-
liser leur prise en charge de la douleur des 
animaux de compagnie, par des moyens 
pharmacologiques ou non. 
Pour pouvoir rejoindre la plate-forme Cap 
Douleur et bénéficier de ses services, le 
vétérinaire doit justifier de prérequis, dont 
le suivi d’une formation.

Partage de connaissances 
et de données
« Aujourd’hui, le réseau Cap Douleur réunit 
plus de 400 cliniques, cabinets ou centres 
hospitaliers vétérinaires, soit plus de 1 400 
praticiens en France, Belgique, Luxem-
bourg, Suisse, Italie et Québec. L’épidémie 
du Covid-19 a freiné notre développement 
à l’international mais nous reprendrons les 
contacts établis avec Taïwan et Israël dès la 
rentrée », précise Thierry Poitte.

Il rappelle les trois valeurs qui ont prévalu à 
la construction du réseau :
- l’échange : partage de connaissance grâce 
à un organisme de formation accrédité, 
échanges internationaux, interdisciplinarité 
avec la médecine de la douleur dans la pers-
pective One Pain One Health, partage des 
données avec ceux qui les produisent et les 
vétérinaires praticiens ;
- l’organisation : structurer la prise en charge 
de la douleur par l’offre de consultations 
douleur et la création d’Unités vétérinaires 
d’évaluation et de traitement de la douleur, 
centres pluridisciplinaires assumant la prise 
en charge des souffrances chroniques com-
plexes, proposant des pôles de formations 
Cap Douleur de proximité, constituant des 
centres de recherches cliniques en lien avec 
la médecine humaine ; 
- la création : offre d’outils innovants tels le 
wiki analgésie, les web applications évalua-
tives Dolodog, Dolocat, CSOM et les pro-
cess requis pour fonder l’alliance thérapeu-
tique, clé de l’observance de la prise en 
charge des douleurs chroniques.

Webinaires très suivis
Le réseau n’a pas été épargné par la crise 
sanitaire du Covid-19 « puisque les formations 
et évènements ont dû être suspendus ou 

décalés. Et pourtant cela a été l’occasion de 
tester et mettre en place de nouvelles façons 
de travailler : afin de maintenir le lien avec la 
communauté vétérinaire au sens large, nous 
avons lancé une série de webinaires ouverts 
à tous, avec une approche originale sur les 
médicaments incontournables de la gestion 
de la douleur : « Pharmacologie de la douleur 
- De la molécule aux cas cliniques » », précise 
notre consœur Laetitia Sabatier-Boisselier, 
directrice des opérations Cap Douleur.
Ces webinaires ont suscité l’implication de 
« plusieurs centaines de vétérinaires ».
Certaines autres sessions de formation ont 
été réalisées par Zoom.

Nouveautés à la rentrée
Pour la rentrée, Cap Douleur prévoit la 
reprise des formations dans le respect des 
règles de distanciation et un certain nombre 
de nouveautés. Parmi elles, le réseau met 
en place « un rendez-vous mensuel de for-
mation à distance, dénommé « The Change 
Animal Pain Project : panorama des patho-
logies douloureuses - De la théorie aux cas 
cliniques », qui sera notamment gratuit pour 
l’ensemble des membres Cap Douleur ».
« Par ailleurs, afin de nous adapter à la com-
munauté vétérinaire, nous lançons une offre 
solo, en réponse aux demandes de plus en 
plus fréquentes de vétérinaires qui sou-
haitent rejoindre le réseau et contribuer à la 
mission Cap Douleur en tant que collabora-
teur indépendant ou salarié : un tarif spéci-
fique et une offre adaptée pour les personnes 
recherchant surtout le développement de 
compétences et la satisfaction profession-
nelle », ajoute notre consœur.
Nouveau pack de communication, pro-
gramme de formation 100 % dédié aux ASV* 
font également partie des nouveautés 
de la rentrée. ■

Présentation du réseau à l’adresse : 
https://youtu.be/psKK_GQ9Xhs

* Programme et dates disponibles sur le site : 
www.capdouleur.fr/formations-capdouleur-asv.

Cap Douleur fête son 4e anniversaire

VIROLOGIE
Le laboratoire des leptospires et analyses 
vétérinaires (Lav) de VetAgro Sup a signé 
une convention, le 11 mai, avec le laboratoire 
de biologie médicale Novelab et réalise 
désormais des tests de dépistage Covid-19 
pour la santé humaine.  
Le Lav reçoit depuis entre 100 et 350 échan-
tillons chaque jour, prélevés dans des éta-
blissements de santé, afin de réaliser des 

tests PCR de dépistage du Covid-19. 

Au service de la santé 
humaine et globale 
« Dans le contexte actuel, ce projet nous 
permet de mettre nos compétences et notre 
expertise au service de la santé humaine et, 
à une plus grande échelle, au service de la 
santé globale », témoigne Angeli Kodjo, pro-
fesseur en virologie sur le campus vétéri-

VetAgro Sup s’engage dans le dépistage Covid-19

  Vétos de campagne : une nouvelle série documentaire dédiée aux praticiens mixtes

Série documentaire inédite proposée sur C8, Vétos de campagne s’intéresse aux vétérinaires mixtes qui sil-
lonnent les routes de campagne pour leur activité. Présentée par Sandrine Arcizet et Élodie Ageron, l’émission 
présente leur quotidien, à la clinique ou en visite, et ses moments difficiles ou émouvants. Le premier épisode 
sera diffusé le 12 juin, à 21 heures 15.

   En 
Bref…

«Le réseau s’est 
construit autour 
de trois valeurs : 
échange, organi-
sation et créa-
tion.»

d’infos

!
Cette activité d’analyse illustre l’implica-
tion des laboratoires vétérinaires dans la 
lutte contre la pandémie.

!
Le réseau Cap 
Douleur réunit plus 
de 400 cliniques, 
cabinets ou centres 
hospitaliers vétéri-
naires.

Ve
tA

gr
o 

S
up

D
.R

.

«Le Lav reçoit 
entre 100 et 350 
échantillons 
chaque jour.»

naire de VetAgro Sup et directeur du Lav. 
« Cette activité d’analyse illustre l’implica-
tion des laboratoires vétérinaires dans la 
lutte contre la pandémie par le dépistage 
chez l’Homme », déclare VetAgro Sup qui 
précise que les analyses seront effectuées 
dans les laboratoires sécurisés du bâtiment 
d’infectiologie. P.-L.H.


